EPS – Champ 2 : adapter ses déplacements à des environnements variés — CE2 — Période 3
Activités aquatiques : entrer, se déplacer, s'équilibrer — ou jeux de raquettes
FICHE SÉQUENCE
	Référence programme
	Programme d'EPS cycle 2 : adapter ses déplacements à des environnements variés ; se déplacer dans l'eau sur une quinzaine de mètres. Attestation du savoir-nager. Aligné sur le CM1 et le CM2 en période 3. Si la piscine n'est pas accessible, la séquence de jeux de raquettes est fournie en annexe et couvre le champ 1.

	Objectifs d'apprentissage
	1. Entrer dans l'eau sans appréhension.
1. S'immerger et ouvrir les yeux sous l'eau.
1. Se déplacer sur 15 mètres.
1. S'équilibrer sur le ventre et sur le dos.

	Compétences travaillées
	1. Développer sa motricité
1. S'approprier des méthodes
1. Assumer des rôles
1. Apprendre à entretenir sa santé

	Prérequis
	1. Aucun prérequis exigé : la séquence part du niveau réel de chaque élève

	Matériel / supports
	1. Frites, planches, cerceaux lestés, tapis flottants ; fiches de suivi individuelles
1. Annexes 1-3

	Évaluation
	1. Évaluation formative : fiche de suivi individuelle, remplie à chaque séance.
1. Évaluation finale : parcours de l'attestation adaptée au CE2 (entrée, déplacement 15 m, immersion, équilibre).

	Différenciation (principes)
	1. Quantitative : distance ; profondeur ; nombre de répétitions.
1. Qualitative : avec matériel flottant en ★ ; sans matériel en ★★★.
1. Trois groupes de besoin, jamais nommés « faibles » ou « forts ». On les nomme par une couleur ou par un objectif.


Déroulé de la séquence
	Séance
	Titre
	Objectif de séance
	Durée

	1
	Entrer dans l'eau
	Entrer sans appréhension et se familiariser.
	45 min

	2
	Mettre la tête sous l'eau
	S'immerger et ouvrir les yeux.
	45 min

	3
	Flotter
	S'équilibrer sur le ventre et sur le dos.
	45 min

	4
	Se déplacer
	Parcourir une distance dans l'eau.
	45 min

	5
	Le parcours
	Enchaîner les actions dans un parcours.
	45 min

	6
	Bilan et attestation
	Valider les acquis de la période.
	45 min




SÉANCE 1 / 6 — Entrer dans l'eau
	Objectif
	Entrer sans appréhension et se familiariser.

	Durée / organisation
	45 min — groupes de besoin

	Matériel
	1. Frites ; escalier ; annexe 1


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Les règles du bassin
collectif
	10'
	1. LES RÈGLES SONT POSÉES AVANT D'ENTRER, au bord, tout le monde assis.
1. 1. JE N'ENTRE QUE QUAND ON ME LE DIT. Jamais avant.
1. 2. JE NE POUSSE JAMAIS PERSONNE. Jamais, même pour rire.
1. 3. JE NE COURS PAS AU BORD. Le sol est glissant.
1. 4. JE RESTE DANS MA ZONE. Je ne vais pas voir plus loin.
1. 5. SI JE NE ME SENS PAS BIEN, JE LE DIS. Tout de suite.
1. LA RÈGLE 2 EST LA PLUS IMPORTANTE : pousser quelqu'un dans l'eau peut être très grave.
1. Un élève qui pousse sort du bassin. C'est annoncé une fois, et appliqué.
1. LA RÈGLE 5 EST CELLE QU'ON OUBLIE : avoir froid, avoir peur, être fatigué, ce sont des raisons valables.
1. Le dire n'est jamais un signe de faiblesse.

	Entrer
groupes
	25'
	1. PLUSIEURS FAÇONS D'ENTRER, du plus rassurant au plus engagé :
1. PAR L'ÉCHELLE, en tenant la barre.
1. PAR L'ESCALIER, en marchant.
1. ASSIS AU BORD, puis en se laissant glisser.
1. DEBOUT AU BORD, en sautant, dans une zone où on a pied.
1. CHACUN ENTRE COMME IL LE PEUT AUJOURD'HUI. On ne force personne.
1. LE PRINCIPE DE LA SÉQUENCE : on avance d'un cran quand on est prêt, pas quand on nous le demande.
1. LA PEUR DE L'EAU EST RÉELLE ET LÉGITIME. La nier ne la fait pas disparaître.
1. Ce qui la fait diminuer, c'est de réussir quelque chose de petit, plusieurs fois.
1. LE PREMIER OBJECTIF : mettre le visage dans l'eau. Juste le visage. Et souffler des bulles.
1. Souffler est essentiel : tant qu'on souffle, l'eau n'entre pas par le nez.
1. C'est ce geste qui rassure le plus, et il s'apprend en une séance.

	Retour au calme
collectif
	10'
	1. Fiche de suivi ; ce que j'ai réussi aujourd'hui.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Entrée par l'escalier ; frite ; petit bain

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Entrée sautée ; immersion complète


Trace écrite / bilan : Fiche de suivi : mon entrée dans l'eau.


SÉANCE 2 / 6 — Mettre la tête sous l'eau
	Objectif
	S'immerger et ouvrir les yeux.

	Durée / organisation
	45 min — groupes de besoin

	Matériel
	1. Cerceaux lestés ; objets à ramasser ; annexe 1 ex. 3-5


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Souffler puis regarder
groupes
	30'
	1. LA PROGRESSION, étape par étape :
1. 1. JE SOUFFLE dans l'eau, bouche au niveau de la surface. Des bulles.
1. 2. JE METS LE MENTON, puis la bouche, puis le nez.
1. 3. JE METS TOUT LE VISAGE, en soufflant.
1. 4. J'OUVRE LES YEUX sous l'eau.
1. 5. JE VAIS CHERCHER UN OBJET au fond, dans le petit bain.
1. CHAQUE ÉTAPE EST UNE RÉUSSITE EN SOI. On coche sur la fiche.
1. OUVRIR LES YEUX est l'étape qui débloque le plus.
1. Beaucoup d'élèves ferment les yeux et se sentent perdus. En les ouvrant, ils voient qu'ils maîtrisent la situation.
1. « C'EST FLOU, MAIS ON VOIT. » Le dire à l'avance évite la surprise.
1. Et l'eau ne pique pas si on ne frotte pas ses yeux après.
1. LA RÈGLE DU SOUFFLE : je souffle par la bouche ET par le nez.
1. Tant que je souffle, l'eau n'entre pas. C'est physique, ce n'est pas une croyance.
1. LE JEU DE RAMASSAGE : des objets colorés au fond du petit bain.
1. C'est le meilleur dispositif : le but n'est pas de s'immerger, c'est d'attraper l'objet.
1. L'immersion devient un moyen, pas une épreuve.

	Retour au calme
collectif
	15'
	1. Fiche de suivi ; l'étape atteinte.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Souffler des bulles ; visage effleuré

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Ramasser trois objets ; yeux ouverts


Trace écrite / bilan : Fiche de suivi : l'immersion.


SÉANCE 3 / 6 — Flotter
	Objectif
	S'équilibrer sur le ventre et sur le dos.

	Durée / organisation
	45 min — groupes de besoin

	Matériel
	1. Frites ; planches ; annexe 2


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Le corps flotte tout seul
groupes
	30'
	1. LA DÉCOUVERTE QUI CHANGE TOUT : le corps humain FLOTTE. Naturellement.
1. On le vérifie : je m'accroche au bord, je lâche mes jambes, elles remontent.
1. POURQUOI ON COULE, ALORS ? Parce qu'on s'agite, et parce qu'on relève la tête.
1. LA TÊTE EST TRÈS LOURDE. Quand je la relève, mes jambes descendent.
1. Quand je la pose dans l'eau, mes jambes remontent.
1. C'est comme une balance : ce qui monte d'un côté descend de l'autre.
1. LA CONSÉQUENCE : pour flotter, il faut POSER SA TÊTE dans l'eau. C'est contre-intuitif et c'est vrai.
1. L'ÉTOILE DE MER SUR LE VENTRE : bras et jambes écartés, visage dans l'eau, on souffle.
1. L'ÉTOILE DE MER SUR LE DOS : le plus difficile, et le plus utile.
1. Les oreilles dans l'eau, le ventre en haut, on respire calmement.
1. POURQUOI C'EST DIFFICILE : on ne voit pas où on va, et on a peur que l'eau entre par les oreilles.
1. Elle n'entre pas. On peut le dire.
1. POURQUOI C'EST UTILE : sur le dos, on respire. C'est la position de sécurité si on est fatigué.
1. Savoir se mettre sur le dos et attendre, c'est ce qui sauve des vies.
1. Ce point doit être dit clairement : ce n'est pas un exercice de style.

	Retour au calme
collectif
	15'
	1. Fiche ; combien de secondes en étoile.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Étoile avec une frite sous les bras

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Étoile sur le dos sans matériel, 10 secondes


Trace écrite / bilan : Fiche de suivi : flotter.


SÉANCE 4 / 6 — Se déplacer
	Objectif
	Parcourir une distance dans l'eau.

	Durée / organisation
	45 min — groupes de besoin

	Matériel
	1. Planches ; frites ; annexe 2 ex. 4-6


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Avancer
groupes
	30'
	1. LA PROGRESSION :
1. 1. JE ME DÉPLACE EN MARCHANT dans le petit bain.
1. 2. JE ME DÉPLACE EN ME TENANT AU BORD.
1. 3. JE ME DÉPLACE AVEC UNE PLANCHE, en battant des jambes.
1. 4. JE FAIS UNE COULÉE : je pousse au mur, bras tendus, et je me laisse glisser.
1. 5. JE NAGE SANS MATÉRIEL, sur quelques mètres.
1. LA COULÉE EST L'EXERCICE CLÉ, et elle est souvent négligée.
1. Elle apprend deux choses essentielles : le corps GLISSE tout seul, et la position allongée est efficace.
1. Sans coulée, les élèves nagent « assis » dans l'eau et ils s'épuisent.
1. LES BATTEMENTS DE JAMBES : jambes TENDUES, mouvement qui part de la HANCHE, pas du genou.
1. Petits battements rapides, pieds souples. Ça éclabousse peu si c'est bien fait.
1. L'ERREUR CLASSIQUE : plier les genoux et pédaler. Ça fatigue et ça n'avance pas.
1. LA RESPIRATION : je souffle DANS l'eau, j'inspire vite hors de l'eau.
1. On ne retient pas son souffle. C'est l'erreur qui fatigue le plus.
1. Souffler dans l'eau est la compétence la plus importante de toute la natation.

	Retour au calme
collectif
	15'
	1. Fiche ; distance parcourue.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Déplacement avec planche ; 5 mètres

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. 15 mètres sans matériel ; coulée de 3 mètres


Trace écrite / bilan : Fiche de suivi : ma distance.


SÉANCE 5 / 6 — Le parcours
	Objectif
	Enchaîner les actions dans un parcours.

	Durée / organisation
	45 min — groupes de besoin

	Matériel
	1. Matériel de parcours ; annexe 3


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Enchaîner
groupes
	30'
	1. UN PARCOURS ADAPTÉ À CHAQUE GROUPE, avec les mêmes ÉTAPES :
1. ENTRER dans l'eau. SE DÉPLACER sur une distance. S'IMMERGER pour passer sous un obstacle. S'ÉQUILIBRER quelques secondes. SORTIR.
1. LES DISTANCES ET LES AIDES CHANGENT SELON LE GROUPE. LES ÉTAPES SONT LES MÊMES.
1. C'est ce qui permet à chacun de réussir un vrai parcours, à son niveau.
1. CHACUN FAIT SON PARCOURS TROIS FOIS.
1. LA TROISIÈME EST TOUJOURS MEILLEURE. Le faire remarquer.
1. LE PARCOURS N'EST PAS UNE COURSE. Aucun chronomètre, aucun classement.
1. Le critère est : est-ce que j'ai fait toutes les étapes ?

	Bilan
collectif
	15'
	1. Chacun regarde sa fiche depuis la première séance.
1. LA SEULE QUESTION : qu'est-ce que je sais faire maintenant que je ne savais pas faire à la première séance ?
1. Aucune comparaison entre élèves. Jamais.
1. Pour beaucoup d'élèves, cette séquence est celle où le progrès est le plus visible de toute l'année.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Parcours en petit bain avec aides

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Parcours en grand bain sans aide


Trace écrite / bilan : Fiche de suivi complète ; bilan personnel.


SÉANCE 6 / 6 — Bilan et attestation
	Objectif
	Valider les acquis de la période.

	Durée / organisation
	45 min — groupes

	Matériel
	1. Fiches ; annexe 3 ex. 4-6


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Le test
groupes
	30'
	1. Le parcours d'évaluation, adapté au niveau du CE2 :
1. Entrer dans l'eau. Se déplacer sur 15 mètres. S'immerger et passer sous un obstacle. Se laisser flotter 5 secondes. Sortir.
1. POUR LES ÉLÈVES QUI N'Y PARVIENNENT PAS : on valide les étapes atteintes.
1. Une fiche partielle n'est pas un échec : c'est un point d'étape, et la séquence reprendra l'an prochain.
1. LA COMMUNICATION AUX FAMILLES est positive : on dit ce qui est acquis, pas ce qui manque.

	Bilan
collectif
	15'
	1. Un temps collectif sur la SÉCURITÉ, qui est le vrai enjeu :
1. On ne se baigne JAMAIS seul, ni sans surveillance d'un adulte.
1. On ne saute JAMAIS dans une eau dont on ne connaît pas la profondeur.
1. Si quelqu'un est en difficulté, JE N'Y VAIS PAS. J'ALERTE UN ADULTE.
1. Cette dernière règle est capitale : chaque année, des enfants se noient en voulant en sauver un autre.
1. Il faut le dire clairement, sans dramatiser : le bon geste, c'est d'appeler.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Étapes validées séparément

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Parcours complet en grand bain


Trace écrite / bilan : Fiche de suivi ; règles de sécurité.


ANNEXE 1 — Mes règles et mes étapes  [DOCUMENT ÉLÈVE — à imprimer]
MES CINQ RÈGLES DU BASSIN
	N°
	La règle

	1
	Je n'entre que quand on me le dit.

	2
	JE NE POUSSE JAMAIS PERSONNE. Même pour rire.

	3
	Je ne cours pas au bord. Le sol est glissant.

	4
	Je reste dans ma zone.

	5
	Si je ne me sens pas bien, JE LE DIS. Tout de suite.


 
LA RÈGLE 5
1. Avoir froid, avoir peur, être fatigué : ce sont des raisons VALABLES.
1. Le dire n'est jamais un signe de faiblesse.
LA PEUR DE L'EAU
1. Elle est réelle et normale. Beaucoup de gens l'ont.
1. Ce qui la fait diminuer : réussir quelque chose de PETIT, plusieurs fois.
1. J'avance d'un cran QUAND JE SUIS PRÊT. Pas quand on me le demande.
Ex. 3 — MES ÉTAPES POUR L'IMMERSION
	Étape
	Ce que je fais
	Réussi le

	1
	je souffle des bulles
	

	2
	je mets le menton, puis la bouche, puis le nez
	

	3
	je mets tout le visage, en soufflant
	

	4
	j'OUVRE LES YEUX sous l'eau
	

	5
	je vais chercher un objet au fond
	


 
Ex. 4 — OUVRIR LES YEUX
1. C'est l'étape qui débloque le plus.
1. Les yeux fermés, je me sens perdu. Les yeux ouverts, je vois que je maîtrise.
1. C'EST FLOU, MAIS ON VOIT.
1. Et ça ne pique pas, si je ne me frotte pas les yeux après.
Ex. 5 — LA RÈGLE DU SOUFFLE
1. Je souffle par la BOUCHE et par le NEZ.
1. TANT QUE JE SOUFFLE, L'EAU N'ENTRE PAS.
1. C'est physique. Ce n'est pas une croyance.
1. Souffler dans l'eau est la compétence la PLUS IMPORTANTE de toute la natation.


ANNEXE 2 — Flotter et se déplacer  [DOCUMENT ÉLÈVE — à imprimer]
LA DÉCOUVERTE QUI CHANGE TOUT
1. LE CORPS HUMAIN FLOTTE. Naturellement.
1. Je le vérifie : je m'accroche au bord, je lâche mes jambes, elles remontent.
ALORS POURQUOI ON COULE ?
1. Parce qu'on s'AGITE.
1. Et parce qu'on RELÈVE LA TÊTE.
LA TÊTE EST TRÈS LOURDE
	Si je…
	Alors mes jambes…

	relève la tête
	DESCENDENT

	pose la tête dans l'eau
	REMONTENT


 
1. C'est comme une balance : ce qui monte d'un côté descend de l'autre.
LA CONSÉQUENCE
1. Pour FLOTTER, il faut POSER SA TÊTE dans l'eau.
1. C'est le contraire de ce qu'on croit. Et c'est vrai.
MES DEUX ÉTOILES DE MER
	L'étoile
	Comment
	Pourquoi c'est difficile

	sur le VENTRE
	bras et jambes écartés, visage dans l'eau, je souffle
	il faut poser le visage

	sur le DOS
	oreilles dans l'eau, ventre en haut, je respire calmement
	je ne vois pas où je vais


 
L'ÉTOILE SUR LE DOS EST LA PLUS UTILE
1. Sur le dos, JE RESPIRE.
1. C'est la POSITION DE SÉCURITÉ si je suis fatigué.
1. Savoir se mettre sur le dos et attendre, ça sauve des vies.
1. Ce n'est pas un exercice de style.
1. Et l'eau n'entre pas par les oreilles.
Ex. 4 — MA PROGRESSION POUR ME DÉPLACER
	Étape
	Ce que je fais
	Réussi le

	1
	je marche dans le petit bain
	

	2
	je me déplace en me tenant au bord
	

	3
	je me déplace avec une planche
	

	4
	je fais une COULÉE : je pousse au mur et je glisse
	

	5
	je nage sans matériel
	


 
Ex. 5 — LA COULÉE EST L'EXERCICE CLÉ
1. Elle m'apprend deux choses :
1. 1. Mon corps GLISSE tout seul.
1. 2. La position allongée est EFFICACE.
1. Sans coulée, je nage « assis » dans l'eau et je m'épuise.
Ex. 6 — MES BATTEMENTS DE JAMBES
1. Jambes TENDUES.
1. Le mouvement part de la HANCHE, pas du genou.
1. Petits battements rapides, pieds souples.
L'ERREUR CLASSIQUE
1. Plier les genoux et pédaler.
1. Ça fatigue et ça n'avance pas.
MA RESPIRATION
1. Je SOUFFLE dans l'eau. J'INSPIRE vite hors de l'eau.
1. Je ne retiens JAMAIS mon souffle. C'est ce qui fatigue le plus.


ANNEXE 3 — Mon parcours et la sécurité  [DOCUMENT ÉLÈVE — à imprimer]
MON PARCOURS — les mêmes étapes pour tous
	Étape
	Ce que je fais

	1
	J'ENTRE dans l'eau

	2
	JE ME DÉPLACE sur une distance

	3
	JE M'IMMERGE pour passer sous un obstacle

	4
	JE M'ÉQUILIBRE quelques secondes

	5
	JE SORS


 
1. Les distances et les aides changent selon le groupe.
1. LES ÉTAPES SONT LES MÊMES POUR TOUT LE MONDE.
LE PARCOURS N'EST PAS UNE COURSE
1. Aucun chronomètre. Aucun classement.
1. Le critère : est-ce que j'ai fait toutes les étapes ?
1. Je le fais TROIS fois. La troisième est toujours meilleure.
Ex. 4 — MON BILAN
1. Ce que je sais faire maintenant et que je ne savais pas faire à la première séance :
 
 
 
 
1. Aucune comparaison avec les autres. JAMAIS.
Ex. 5 — MES RÈGLES DE SÉCURITÉ — les plus importantes de tout
	La règle
	Pourquoi

	Je ne me baigne JAMAIS seul
	il faut toujours un adulte qui surveille

	Je ne saute JAMAIS dans une eau dont je ne connais pas la profondeur
	il peut y avoir des rochers, ou très peu d'eau

	Si quelqu'un est en difficulté, JE N'Y VAIS PAS. J'ALERTE UN ADULTE.
	c'est la règle la plus importante


 
Ex. 6 — POURQUOI CETTE DERNIÈRE RÈGLE
1. Chaque année, des enfants se noient en voulant en sauver un autre.
1. Quelqu'un qui panique s'accroche et fait couler celui qui vient l'aider.
1. LE BON GESTE, C'EST D'APPELER.
1. Ce n'est pas de la lâcheté. C'est ce qu'il faut faire.
1. Un adulte saura quoi faire. Moi, non.


ANNEXE 4 — Sécurité, organisation et variante raquettes  [DOCUMENT ENSEIGNANT]
SÉCURITÉ — cadre réglementaire
1. La natation scolaire relève d'un encadrement réglementé : taux d'encadrement, agrément des intervenants, présence d'un MNS.
1. Se référer au cadre départemental en vigueur et au projet pédagogique de la piscine.
1. VÉRIFIER LES EFFECTIFS ET LES AGRÉMENTS AVANT CHAQUE SÉANCE.
1. Le comptage des élèves se fait à l'entrée, à la sortie du bassin et au départ. Systématiquement.
1. « Je ne pousse jamais personne » est la règle capitale. Un élève qui pousse sort du bassin.
1. Les élèves dispensés restent sous surveillance, jamais seuls dans les vestiaires.
1. Vérifier les contre-indications médicales et les informations transmises par les familles.
LES GROUPES DE BESOIN
1. Trois groupes, JAMAIS nommés « faibles » et « forts ».
1. Les nommer par une couleur, ou par l'objectif : groupe « je m'immerge », groupe « je me déplace », groupe « je nage ».
1. Les groupes sont MOBILES : un élève change de groupe dès qu'il est prêt.
1. L'annoncer : « on peut changer de groupe » change complètement le vécu de la séquence.
LA PEUR DE L'EAU
1. Elle est réelle et légitime. La nier ne la fait pas disparaître.
1. NE JAMAIS FORCER UN ÉLÈVE À ENTRER ou à s'immerger.
1. Ce qui la réduit : réussir de petites choses, plusieurs fois, sans enjeu.
1. Le principe « j'avance quand je suis prêt » doit être annoncé et tenu.
1. Un élève forcé une fois peut refuser l'eau pendant des années.
SOUFFLER — la compétence centrale
1. « Tant que je souffle, l'eau n'entre pas » est physiquement exact et très rassurant.
1. La rétention de souffle est l'erreur qui fatigue et qui angoisse le plus.
1. Souffler dans l'eau conditionne toute la suite de l'apprentissage.
OUVRIR LES YEUX
1. C'est l'étape qui débloque le plus grand nombre d'élèves.
1. Prévenir que c'est FLOU évite la surprise et le rejet.
1. Le jeu de ramassage d'objets est le meilleur dispositif : l'immersion devient un moyen et non un but.
LE CORPS FLOTTE
1. La démonstration (jambes qui remontent quand on lâche) est décisive.
1. La relation tête / jambes est physiquement exacte et immédiatement vérifiable.
1. « Pour flotter, pose ta tête » est contre-intuitif : le montrer plutôt que le dire.
1. L'ÉTOILE SUR LE DOS est la compétence de sécurité la plus importante. Le dire explicitement, sans dramatiser.
LA COULÉE
1. Exercice clé souvent négligé. Elle installe la position hydrodynamique.
1. Sans elle, les élèves nagent en position « assise » et s'épuisent.
LA SÉCURITÉ HORS SCOLAIRE
1. « Si quelqu'un est en difficulté, je n'y vais pas, j'alerte » est la règle la plus importante de la séquence.
1. Elle est contre-intuitive et elle doit être expliquée : une personne qui panique s'accroche et fait couler son sauveteur.
1. Le dire sans dramatiser, comme une consigne claire : le bon geste est d'appeler.
VARIANTE : JEUX DE RAQUETTES (si la piscine n'est pas accessible)
1. Champ 1 : produire une performance mesurable. Objectif : renvoyer, échanger, se déplacer.
1. Séance 1 : tenir la raquette, faire rebondir la balle sur la raquette (compter les rebonds, se comparer à soi).
1. Séance 2 : renvoyer contre un mur ; se placer DERRIÈRE la balle avant de frapper.
1. Séance 3 : échanger à deux, sans filet, but coopératif — faire le plus d'échanges possible ENSEMBLE.
1. Séance 4 : échanger par-dessus un obstacle bas ; se replacer au centre après chaque frappe.
1. Séance 5 : petit match en coopération puis en opposition ; rôle d'arbitre-compteur.
1. Séance 6 : tournoi en barème positif ; bilan personnel.
1. Le principe commun avec la natation : chacun se compare à lui-même, les groupes sont mobiles, l'arbitrage est un rôle tournant.
Pour une classe CE2/CM1 ou CE2/CM1/CM2
1. LA NATATION EST AU PROGRAMME DES TROIS NIVEAUX EN PÉRIODE 3.
1. LES GROUPES SONT DES GROUPES DE BESOIN, PAS DE NIVEAU DE CLASSE. Un CE2 à l'aise et un CM2 débutant sont dans des groupes différents, et c'est normal.
1. C'est un des rares domaines où le multi-niveaux est totalement naturel : le niveau en natation n'est pas corrélé à l'âge.
1. LES CINQ RÈGLES DU BASSIN sont communes et énoncées une seule fois pour tous.
1. LES RÈGLES DE SÉCURITÉ HORS SCOLAIRE sont communes et capitales aux trois niveaux.
1. LES ÉTAPES DU PARCOURS sont les mêmes ; seules les distances et les aides changent.
1. UN CM2 À L'AISE PEUT ÊTRE OBSERVATEUR pour un CE2 (compter les secondes d'étoile, vérifier les étapes) — jamais en situation d'aide physique dans l'eau.
1. Ce qui diffère : le CE2 vise 15 m ; le CM1 et le CM2 visent l'attestation du savoir-nager (ASSN) avec 50 m et 15 s de sur-place.
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